
Chers tous, 
 
C’est à la SOPHA que je dois d’avoir pu donner mes premières présentations, d’avoir 
suivi mes premières écoles d’été, d’avoir rencontré de multiples collègues brillants, dont 
mon épouse. C’est donc avec joie que je présente ma candidature à sa présidence.  
 
Il y a trois objectifs que j’aimerai poursuivre plus spécifiquement dans le cadre d’un tel 
mandat. 
 
Le premier est la promotion des publications francophone en philosophie analytique. 
Celle-ci me paraît essentielle, pourtant les éditeurs se font de plus en plus rares et les 
incitations à publier en français pour les chercheurs francophones diminuent à mesure 
que les carrières s’internationalisent. Une piste de réflexion est la suivante. Actuellement 
beaucoup d’efforts et de temps sont investis pour traduire en français des textes 
originaux en anglais. Cela est parfois nécessaire mais, cela a deux inconvénients : cela 
n’incite ni les chercheurs francophones à écrire en français, ni les étudiants 
francophones à lire en anglais. Mon impression est que ces moyens seraient mieux 
investis dans l’autre sens : à traduire en anglais des textes originaux en français. Peut-
être la SOPHA pourrait-elle réfléchir et soutenir différentes initiatives visant aider à la 
traduction ou à la relecture de textes traduits du français vers l’anglais. Je n’ai pas de 
proposition plus articulée à ce stade mais la piste mérite je crois d’être explorée. (On 
pourrait imaginer par exemple encourager les journaux analytiques francophones à offrir 
systématiquement des versions anglaises des nouveaux articles publiés, comme 
certains le font parfois).  
 
Le second est la promotion de la carrière des jeunes philosophes. La SOPHA joue ici un 
rôle crucial, tout particulièrement pour les étudiants qui, ayant vu la lumière analytique, 
se retrouvent isolés dans des contextes qui s’emploient à la tamiser, voir à l'éteindre. 
Les rôles du congrès, de l’école d’été et du colloque jeunes chercheurs sont ici 
primordiaux. Je veux d’une part assurer la pérennité de ces événements, qui n’est jamais 
acquise, et d’autre part réfléchir aux meilleures façons d’encourager les jeunes 
philosophes isolés à soumettre ou participer le plus possible à ces événements. Je 
voudrai également suggérer, en accord avec Alexandre Guay, d’ouvrir le bureau de la 
SOPHA a un certain nombre de chercheurs non-titulaires.  
 
La troisième, est, comme il incombe au président de la SOPHA, d’organiser le congrès 
triennal. Je souhaite organiser celui-ci à Neuchâtel à l’été 2021. La ville  est accessible 
et belle ; la Suisse offre des possibilités de financement intéressantes pour ce genre 
d’événements ; l’université de Neuchâtel possède les infrastructures nécessaires ; nous 
disposons sur place d’une équipe de doctorants et étudiants motivés et l’Institut de 
philosophie de Neuchâtel a depuis longtemps fait sienne une optique à la fois analytique 
et francophone (voir 
notamment: http://digressionsnimpressions.typepad.com/digressionsimpressions/2016/
03/the-letter-against-derridas-honorary-degree.html). 
 
Ce sont là les idées qui me viennent actuellement à l’esprit, mais je serai ravi de soutenir 
bien d'autres initiatives au sein de la SOPHA ! 
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